




2 3



Le projet de restructuration du Foyer de la Jeunesse Charles Frey à 
Strasbourg (Neudorf ) a consisté à reprendre un projet architectural 
déjà existant (conception Charles ALTORFFER) au stade de la 
phase Projet  et à mener à bien ce projet jusqu’à la réception des 
travaux.  Notre mission initiale a été la suivante : actualiser le coût 
du projet architectural, mettre aux normes le projet d’origine 
dans les domaines de la sécurité incendie et de l’accessibilité aux 
personnes handicapées, réaliser les travaux. De façon générale, il a 
été question de restructurer en totalité les locaux, vider en totalité 
les ailes existantes de tous leurs aménagements et équipements 
divers (câbles, tuyauteries diverses existantes depuis l’origine, 
cloisons…) et de mettre à nu le squelette du bâtiment pour y 
installer le nouveau projet.  
Mais  dès  la  première  réunion  de  démarrage  de  reprise  du  projet,  
il  a  été  évident  que  notre  mission  irait  bien  au-delà  de  la  mission  
contractuelle  initiale.  En  effet,  le  Directeur  de  l’établissement,  
nous a alerté sur des objectifs rigoureux à tenir quant à la gestion 
du projet, tant en phases études  qu’en phases travaux. Le premier 
concours, gagné par un confrère de la région en 1999, avait 
mené à la réalisation d’une première phase de travaux en rez-de-
jardin du bâtiment initial (partie administrative). Or ce projet fut 
stoppé net avant même la réception de cette première phase car 
le programme des travaux établi par un Directeur précédent au 
Directeur par intérim que j’ai pu rencontrer (qui a servi de base 
au concours d’architecture) ne proposait que 40% de l’ensemble 
des locaux en destination propre aux enfants. La première phase 
de chantier par ailleurs avait été une vraie hécatombe (contacts 
ouvriers/enfants sur site, vols, entreprises en cessation d’activité, 
mauvaises exécutions, phasage des travaux en horizontal et 
non par aile et par colonne,  court-circuit dans la validation des 
décisions, nombreux éducateurs sur site qui faisaient exécuter 
des travaux non prévus, voire non conformes…). Résultat, malgré 
une reprise du projet afin de donner plus de 65% de la surface du 
bâtiment aux enfants, le projet s’est arrêté et  l’équipe de maîtrise 
d’œuvre d’origine aussi. Nous étions en 2002. 
Après de nombreuses réunions de calage et de démarrage, tant 
avec la Maîtrise d’ouvrage qu’en interne avec la Maîtrise d’œuvre, 
nos études ont donc duré plus de 4 ans de novembre 2006 à avril 
2010, année de démarrage des travaux , ponctuées de missions 
et de marchés complémentaires nous permettant d’obtenir un 
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projet satisfaisant tant pour la direction, pour les usagers  que pour 
les autorités instructrices et de validations diverses (pompiers, 
accessibilité, instructeurs, ABF, SSI, …) et pour nous architectes du 
projet !  

De la concertation, des démarches, 
	                   des validations…  pour avancer ! 
 
En  novembre  2006,  soit  il  n’y  avait  plus  d’urgences,  soit  il  
y  en  avait  pour  tous  les  sujets !  Quand  notre  agence  a  été  
sélectionnée  pour  reprendre  les  travaux, les  attentes  étaient  
plutôt  mitigées. Lassés, les éducateurs n’y croyaient même plus. 
Sous pression, la direction devait lever impérativement au plus 
vite l’avis défavorable de la Commission de sécurité.  Nous avons 
donc repris dans l’ordre ce projet point par point. En associant au 
fur et à mesure les personnes concernées au moment où il le fallait.



1ère concertation, 1ères validations …
		          techniques et réglementaires

Entre 2002 et 2006, les normes avaient bien évolué.  
Du point de vue de la sécurité incendie par exemple, les plenums 
au-dessus de 80 cm devaient être équipés de Détection Incendie 
(DI), mais le plus gros du travail était, au-delà du recalage global 
des désenfumages des circulations, de faire valider le projet par 
les préventionnistes. En effet, les enfants peuvent sortir librement 
du Foyer. Ils sont bien entendu sous surveillance des éducateurs, 
mais le point à respecter est la non-intrusion dans les différentes 
ailes par les visiteurs, les parents dont les visites sont réglementées 
et les enfants des autres groupes. Les portes devant être fermées, 
il a fallu trouver un fonctionnement qui convient à tous et qui 
concilie évacuation et accès. Du point de vue de l’accessibilité aux 
personnes handicapées, il a fallu reprendre l’ensemble du projet 
initial. Des rampes d’accès aux puissances d’éclairage,  des aires de 
manœuvres aux poignées de portes, de la signalétique à la vigilance, 
tout a été revu. Le passage en commission accessibilité a, après 
étude du dossier remis en phase le «Permis de Construire» et au 
vu des propositions mentionnées par notre agence d’architecture, 
souhaité  passer notre chantier de restructuration lourde en projet 
référent en Accessibilité en Alsace… Chaque porte de chambre 
dispose d’un éclairage fixe par spot permettant de localiser l’entrée 
facilement (type chambre d’hôtel), des niches intégrées aux 
nouveaux cloisonnements sont peintes en rouge pour accueillir les 
extincteurs, les rampes neuves intègrent des guidages lumineux 
colorés sur leurs longueurs, etc… 
  
Nous avons successivement, en parallèle des 
validations techniques précitées :  

-  modifié le projet architectural avec l’accord du confrère ayant 
précédemment travaillé sur le projet 
exemples :  
* nous avons remplacé les portes en stratifié par des portes à 
peindre (moins chères à remplacer en cas de détérioration par 
les enfants parfois très énergiques), remplacé les faux plafonds 
décoratifs avec cornières invisibles et lumières indirectes par des 
faux  plafonds  lisses  et  bien  moins  susceptibles  de  permettre  
aux  enfants  d’y  cacher  des  trésors  ou  de  s’y  suspendre  
* nous  avons  descendu  les  hauteurs  des  faux-plafonds  dans  

les chambres des enfants pour que le dimensionnement soit revu 
à leur taille, qu’ils s’y sentent plus à l’aise, nous avons réadapté 
les cuisines de chaque groupe, adapté les accessoires (formes 
et dimensions des miroirs pour que petits et grands puissent s’y 
admirer), mis en place des robinets de puisage sous chaque lavabo 
dans chaque chambre pour faciliter l’entretien aux  maîtresses 
de maison, le dessus des habillages de bâti support a été mis en 
œuvre en biais de façon à éviter que les enfants ne puissent y 
grimper, etc… 
 -    modifié le projet technique 
* en accord avec le projet architectural, il a été évident que le 
projet devait techniquement répondre aux objectifs de qualité 
et de pérennité souhaités en plus des obligations réglementaires. 
Pour ce faire, les colonnes de douches type collectivité/camping 
ont été choisies, les luminaires esthétiques et résistants ont été 
sélectionnés.   



- modifié l’ensemble des pièces écrites en fonction des 
modifications architecturales proposées 
-   modifié avec l’OPC le phasage des travaux par ailes entières et 
par colonnes 
Des tableaux complexes de plus-values et de moins-values, 
justifiées par corps d’état, ont permis de faire évoluer l’enveloppe 
prévisionnelle des travaux  de 3 millions d’euros TTC à environ 5 
millions d’euros HT…

Des missions standards … 
			   à la mission particulière …  

Comme pour de nombreux projets, le choix des teintes et des 
matériaux fait partie intégrante de notre mission. L’idée principale 
a été pour ce choix de couleurs, de rester simple tout en offrant 
des espaces ludiques et gais aux enfants. La plupart des murs sont 
donc en blanc. Un mur par pièce est en couleur. 
A chaque local spécifique correspond une teinte qui est retrouvée 
dans l’ensemble du Foyer. Les portes des salles communes sont en 
gris clair, les sanitaires en blanc, les chambres des éducateurs en 
aubergine, les portes des chambres des enfants diffèrent selon le 
niveau ou la catégorie du groupe. 
Les adolescents au niveau 3 disposent de teintes plus vives et plus 
fortes que les autres groupes. Des touches de noir accentuent l’effet 
«d’jeun’s». En opposé, les espaces dédiés aux soins, aux psychologues 
et au psychiatre sont bien plus tendres, plus apaisants que dans le 
reste du Foyer. 
Pour les grandes circulations (réduites en largeur afin de permettre 
d’agrandir les chambres individuelles avec douche et lavabo des 
enfants),  le choix de mettre une teinte majeure sur tout un pan 
de mur (portes et chambranle inclus) donne un caractère plus 
contemporain à l’ensemble et ce tout en conservant au maximum les 
voûtes existantes mises en valeur par l’éclairage des communs.
Notre agence s’est vue confier également des missions 
supplémentaires (via marchés complémentaires et/ou avenants 
sur travaux supplémentaires) qui avaient,  au démarrage des 
études pour des raisons d’enveloppe initiale non modifiable, été 
abandonnées. 
Mais les mois passant et la confiance s’installant, les directeurs   
successifs du Foyer nous demandèrent :
-  de travailler sur une signalétique réfléchie, adaptée et singulière. 
La signalétique a été un vrai travail de fond. 

Afin d’éviter une image trop «maison de retraite» par l’utilisation 
de  noms tel  «niveau Églantine» ou trop basique comme «New-
York» ou «Berlin», j’ai eu l’idée de proposer de baptiser les 
différents groupes avec des noms d’artistes alsaciens, vivants ou 
déjà encrés dans nos mémoires (Tomi UNGERER, HANSI, etc…). 
Ce choix a été fait de façon à non seulement entretenir un lien 
culturel fort entre le bâtiment et les racines de notre  région, 
mais également de permettre aux éducateurs de travailler avec 
chaque groupe « son artiste ». Cette idée a été très appréciée 
par le Foyer et les éducateurs. L’artiste Raymond  WAYDELICH a 
même inauguré la première aile du bâtiment.   



De l’identification au fonctionnement réussi 

En parallèle des avancements techniques et esthétiques du 
projet, il a été logique pour notre agence de mettre en place des 
vagues successives de validation du projet architectural par les 
usagers. 

Au fur et à mesure  de  l’avancement,  le  Maître  d’Ouvrage a fait 
participer ponctuellement, aux moments clés (ni trop en avance 
et ni trop tard),  les Maîtres d’Usages divers qui pratiquent 
quotidiennement le Foyer :  
-  un représentant du personnel ouvrier, Alexandre BOTTKE, 
présent à chaque réunion de chantier hebdomadaire. Ce 
dernier est utile  à la bonne évolution du chantier. Il donne 
les informations relatives au fonctionnement technique du 
bâtiment,  aide les ouvriers du chantier sur place et relate les 
dysfonctionnements en temps réel.  
- un cadre de l’établissement, également Président de 
l’Association des Anciens - Christian PFEIFFER «mémoire du lieu» 
présent toutes les semaines. 
C’est avec lui qu’a pu se créer un lien fort avec les anciens élèves 
et que nous avons travaillé sur les occultations des pièces (choix 
des rideaux des chambres, des pièces d’activité, des douches), 
et également fait modifier et/ou valider à qui de droit les 
implantations des différents équipements électriques de chaque 
pièce pour chaque aile du bâtiment. 
- la bibliothécaire Marianne KURTZ qui a participé activement 
à l’évolution du projet d’un point de vue pratique, culturel et 
esthétique.  
-    les éducateurs de chaque groupe d’enfants ayant reçu les plans, 
ont  travaillé, entre eux et avec les enfants, sur les agencements de 
mobilier et la décoration rapportée.       

L’histoire de la pétition pour sauver la «cabine téléphonique» 
n’est qu’un exemple parmi tant d’autres !  Christian PFEIFFER 
m’a donc informé lors d’une réunion de chantier qu’une pétition 
avait été créée par les anciens pensionnaires sur Facebook pour 
«sauver la cabine téléphonique». Cette cabine représentait un 
symbole fort pour de nombreux anciens élèves du Foyer et il 
m’a demandé de réfléchir comment la garder en l’intégrant dans 
le projet architectural. Je suis donc devenue «amie des anciens 
élèves du Foyer Charles Frey» sur Facebook et leur ai proposé de 
mettre en scène leur cabine si chère à leurs yeux en leur proposant 



de relater les histoires, drôles ou émouvantes qui les liaient à cet 
équipement des années 50. Beaucoup ont joué le jeu. 
Dans la salle des fêtes du Foyer, on pourra lire, au-dessus de 
la fameuse cabine qui sera réinstallée, en gros caractères type 
stickers sur fond de couleur, les différentes anecdotes avec les 
initiales de leurs auteurs.  

       

Justine KNOCHEL décide de s’affilier au groupe Facebook Foyer 
Charles Frey en prenant contact directement avec les membres du 
groupe. 

Message aux anciens  pensionnaires 
Je m’appelle Justine KNOCHEL de l’Agence NKS ARCHITECTURE et je suis 
l’architecte qui travaille actuellement sur le Foyer où vous avez passé 
une partie de votre enfance. Lors de la dernière réunion de chantier, 
Monsieur Pfeiffer m’a parlé de votre souhait de conserver certaines traces 
du passé et notamment la «fameuse» cabine téléphonique. Ce type de 
démarche entre complètement dans ma philosophie de travail, à savoir 
: «respecter l’existant tout en permettant l’évolution et l’adaptation 
des lieux et du patrimoine». Monsieur PFEIFFER m’a également invitée 
à venir lire vos commentaires et j’ai eu l’idée de mettre en scène votre 
cabine si chère pour vous. J’aurais donc besoin de vos souvenirs. 
Écrivez-moi une ou deux phrases très courtes et très simples racontant 
un moment (bisou, appel, jeux...) liées à cette cabine ou ce qu’elle 
représente pour vous. J’utiliserai vos commentaires et vos prénoms et 
vos initiales du nom de famille et je les ferai inscrire sur le mur au-dessus 
de la cabine que je souhaite, je pense, installer dans la grande salle des 
fêtes du rez-de -chaussée ... Je ne pourrai pas satisfaire tout le monde, 
d’un point de vue esthétique et intellectuel, mais je vous promets de 
faire de mon mieux  !   C’ est à vous ! 
Signé Justine KNOCHEL

Les anciens  pensionnaires et Facebook 


